444 Hochelaga.:

victuiilles, dunsant-et donnant de grandes marques de joio de notre
venue, - Arrivés au pays ‘d’Hochelaga, plus de ‘mille -personues;
hommes;- femmes et - enfans, vinrent- au-devant de nous, - et nous
firent aussi bon-accueil que jamais-pére fit & son-enfant,” car les
hommes en une bande dunsiient, en une' auire, les femmes ct les
enfans. ‘lls nous appartaient force poisson et de leur pain, fait do
gros ‘mil- (mais), qu’ils jettaient duns nos chaloupes en telle abon-
daiice, qw’il semblait qu’il tombdit de Pajr. - -2 -0 o
s Vogant cela, le capitaine descendit- & ferre, accompagné: do
plusicurs de ses gens, ct sitdt quil fut descendu, ils s'assemblCrent
tous autour de lui el des autres, ‘en leur faisant un accueil extraors
dinaire’; les femmes apportaient leurs enfans & 'brasstes pour les fairo
toucher au capitaiue et & ceux qui Ctaient en sa compagnie, lui
faisant une réeeption d’ullégresse, une féte de bien-venue qui dura
plus d'une démi-heure. + Voyunt lear hospitalité et leur bon vouloir,
le capitaine fit ranger et assovir toutes les femmes: et Jeur donna
certaines pitendtres ‘d’éinin et autres bagatelles et & partie. des
hommes des couleaux. Puis il se retira & bord des chaloupes:
Duraiit toute fa nuit ce peuple demeura sur Ie bord du fleuve, pres
des chaloupes, fuisant des feux et des danses, et disant & toute
heure Aguiazé, qui est leur cri de salut ot de joie. ‘
+4¢ e ledemain, de grand matin, le capitaine s’accoutra et fit mettre
ses geny en ordre pour aller voir la ville: et demewrance de ct
peuple, el une montagne:prés de laquelle cette ville est situe. 1
prit avec lui les gentilshommes et vingt mariniers, laissant Je surplus
pour la garde des chaloupes; ct sc fit accompagner et conduire par
trois ‘des habitans- @*Hochelaga. - Etant dans e’ chemin, nous le
tronviimes aussi baltu qu’il soit possible de voir en la plus belle
plaine, et vimes des chénes aussi beaux qu’ily en ait en forét do
France, sous lesquels fa terre Gtait toute couverte de glands.
¢ Ayant fait environ une licuc et demic, nous rencontréumes un
des principaux’ seigneurs d’Hochelaga, accompagné de plusieurs
personnes, lequel nous (it signe qu’il nous fallait reposer en cet
endroit, prés d’un feu qu’ilsavaientfait. Alors ceseignenr commenga
& faire une harangue, selon leur coutume de faire connaissance et
bon accueil. -Le capitaine lui donna une couple de haches el une
couple de couteaux, avec'une croix et remembrance du crucifis,
quil lui fit baiser et lui penditau col, & son grand ‘contentement.
Cela fait, nous continufimes & marcher, et i enviren une demi-
licue de [d, nous commengames i {rouver des terres cultivies ct
de belles et grandes campagnes toutes pleines de leur bI¢. " Au
milieu de ces campagnes est assise et située la ville d’Hocheluga,
prds ot joignant une montagne, qui est & Penlour d’icclle, bien
cultivée et fort fertile, et de dessus laquelle on voit fort loin. Nous
ta uommames le BMont Royal. ' RN
“ Lorsque nous fimes arrivés pres de la ville, wn grand nombsc



